
Les confrontations observées à l’inté-
rieur des partis politiques traduisent l’ad-
versité interne entre les caciques et les
jeunes loups des partis au pouvoir.

La déception chez ces caciques est
due aussi à la volonté de rajeunissement
opérée au sein des instances politiques.

La lutte féroce qui prévaut au sein des
partis majoritaires, dénote du sérieux que
l’on veut imposer, en proposant des
notables de la politique comme têtes de
listes, en éloignant d’anciens élus de
l’APW, qui se sont reconvertis dans des

listes indépendantes. Au delà de cette réa-
lité, les opérations de préparation de ces
législatives vont bon train. En effet, une
rencontre présidée par le wali de Tipasa,
pour faire le bilan des préparatifs tech-
niques, humains et matériels des élections
législatives a regroupé récemment au
siège de la wilaya les chefs de daïra, les
P/APC, les S/G des communes et les res-
ponsables de modules.

A ce titre, une première situation a fait
état de la désignation de 52 lieux de mee-
ting et la réservation de 515 sites d’affi-
chage. Des panneaux mobiles seront ins-
tallés au lieu des affichages anarchiques
sur les murs.

La cellule de communication de la
wilaya de Tipasa, a rendu publique, la
situation de la révision exceptionnelle des
listes électorales lancée le 8 février et qui
a été marquée par l’introduction de nou-
velles technologies de l’information et de la
communication en permettant l’inscription

sur le fichier électoral de 13 119 nouveaux
électeurs alors que 12 799 électeurs ont
été rayés de la liste, si bien que le nombre
total d’inscrits définitivement sur le fichier
s’élève à 430 333 électeurs.

Il a été signalé en outre l’existence de
205 centres de vote et 997 bureaux de
vote dont 512 destinés pour les hommes,
480 pour les femmes et 5 bureaux mixtes.

Il a été révélé par ailleurs que les
dépôts de candidatures concernent 
24 dossiers dont 18 partis politiques, 4
listes indépendantes et 2 listes ayant
conclu des alliances. Les recommanda-

tions préconisées par le wali de Tipasa sti-
pulent pour cela que «rien ne doit être lais-
sé au hasard car dans cette échéance
électorale qui revêt une importance
accrue, nous partageons une responsabi-
lité collective et nous participons à jeter les
premiers jalons d’une ère nouvelle». 

A ce titre, le wali a réitéré «le rôle qui
incombe à l’administration, la neutralité
dont elle doit faire preuve pour assurer un
déroulement impartial et transparent en
mobilisant tous les moyens pour ce ren-
dez-vous».

Houari Larbi
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Plus de 430 000 électeurs attendus à Tipasa
Une fébrilité inhabituelle prévaut lors de cette campagne de la prépa-

ration des élections législatives au titre de 2017. En effet, malgré des
informations qui se veulent rassurantes, force est de constater que les
rumeurs qui accompagnent ce type d’opérations, ne provoquent pas l’en-
gouement tant espéré au niveau des candidats en lice, mais surtout au
niveau des électeurs.

La semence de pomme de
terre destinée à la production
de saison a été importée à
partir de la France, la Hollande
et le Danemark. Avant le
débarquement des navires de
ce produit, des échantillons de
semences ont été soumis à

des fins d’analyse au niveau
du port et dans le laboratoire
de la station régionale de la
protection des végétaux de la
vallée des Jardins, relevant de
la commune de Sayada. 

Cette quantité est inscrite
au programme de la cam-

pagne d’importation 2016-
2017, a indiqué le DSA.
Quelque 80% de semences de
pomme de terre importées en
Algérie sont déchargées au
port de Mostaganem, le reste
est déchargé dans les autres
ports du pays. Par ailleurs, la
production de la semence
100% algérienne a connu une
avancée considérable mais
mésestimée par nos fellahs

qui préfèrent celle importée
qui, disent-ils, a un meilleur
rendement. 

La superficie agricole de la
production de pomme de terre
est passée, quant à elle, de 8
000 ha à plus de 18 000 ha. 

Cette croissance est due
notamment à l’appui technique
et au soutien financier qu’oc-
troie l’Etat aux agriculteurs.

A. B.

MOSTAGANEM

84 000 tonnes de semences de pommes 
de terre déchargées

Est-elle victime d'un conflit ? Si dans
son entourage, on la décrit comme une
fonctionnaire d'«une grande rigueur», on
note aussi «sa vision classique» du livre.
Bien que la directrice se soit beaucoup
investie dans l'évolution de la biblio-

thèque. Désignée pour devenir directrice
de la grande bibliothèque centrale univer-
sitaire située au site II (ex-ITA) à
Mostaganem, cette directrice vient d’être
écartée par le recteur de l’université
Abdelhamid-Benbadis et personne n’a

souhaité s’exprimer sur le sujet. Un nou-
veau remplaçant a été installé dimanche
en la personne de l’ancien directeur de la
bibliothèque de la Faculté des sciences
sociales de Kharouba.

A. B.

La directrice de la bibliothèque
universitaire écartée
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SOUK AHRAS

Des égouts à ciel
ouvert à la 

cité Lalaouiya
Il faut le dire, les riverains de la cité

lalaouiya au chef-lieu de la wilaya de
Souk Ahras font face depuis plusieurs
semaines à un véritable problème d’insa-
lubrité publique.

Des eaux usées sont déversées tout
au long de la chaussée en allant de la cité
26-Avril vers le centre-ville en passant par
le populeux quartier appelé communé-
ment par les Souk-Ahrassiens Lalaouiya,
à quelques encablures des 60 logements
LSP. Les odeurs émanent des égouts et
les eaux usées sont déversées H24, ce
qui prête à croire que les canalisations
sont complètement éventrées laissant les
eaux usées se répandre dans la nature. 

Aussi paradoxal que cela puisse
paraître, ces anomalies qui perdurent
dans le temps ne cessent d’incommoder
les passants qui ne peuvent emprunter ce
passage sans fermer les yeux et les
narines. Les habitants de ce quartier qui
ne savent plus à quel saint se vouer s’in-
quiètent des risques de maladies à trans-
mission hydrique et du danger de conta-
mination du réseau de l’eau potable, du
fait que ce dernier se trouve à quelques
mètres du réseau d’assainissement.

Face à cette situation inextricable qui
ne fait qu’attiser la grogne du humble
citoyen, les élus locaux et les services
concernés continuent manifestement de
faire la sourde oreille et persistent à briller
par leur absence sur le terrain et les
exemples sont multiples.

Ben Abderrahmene

Fondation
Slimane Amirat
La Fondation Slimane

Amirat

organise
le jeudi 16 mars,

à partir de 14 heures,
au Palais de la culture
(Alger), un hommage au

martyr Mostefa
Ben Boulaïd.

Le public est cordialement
invité.

Dans le cadre de la campagne agricole 2016-2017,
une quantité de 84 000 tonnes a été déchargée au port
commercial de Mostaganem selon la commande, a-t-
on appris de la Direction des services agricoles (DSA).


